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Les représentants de
l'UA, qui poursuivaient
hier une mission de
médiation entamée same-
di à Nouakchott, sont le
président du Conseil de
paix et de sécurité de l'UA
(CPS) Ramtane Lamamra
et le ministre libyen char-
gé des Affaires africaines
Ali Abdessalam Triki, dont
le pays assure la prési-
dence tournante de l’orga-
nisation panafricaine, a-t-
on précisé. Ces émis-
saires se sont entretenus
avec M. Ould Cheikh
Abdallahi dans son village
natal à Lemden (250 km à
l'est de Nouakchott). 

«Le président a écou-
té ses interlocuteurs sur
l'objectif de leur mission,
les dangers pour le pays
des sanctions qui sont

attendues et il leur a rap-
pelé son initiative de sortie
de crise dans laquelle il
préconise une élection
présidentielle anticipée
sous sa direction et condi-
tionnée à la mise en échec
du putsch», a fait savoir sa
fille, Amal, à des médias. 

Les deux médiateurs
de l'UA étaient arrivés
samedi à Nouakchott pour
une mission «de la derniè-
re chance», a indiqué une
source diplomatique. 

Ils devaient rencon-
trer hier le dirigeant des
autorités militaires mises
en place après le coup
d'Etat du 6 août, le géné-
ral Mohamed Ould Abdel
Aziz, qui a annoncé
dimanche sa candidature
au scrutin présidentiel
anticipé du 6 juin. 

Le général Ould Abdel
Aziz a également laissé
entendre que «les sanc-
tions de l'UA ne sont pas
et ne seront pas effec-
tives». 

Le 5 février, le CPS de
l'UA avait annoncé qu'il
adopterait des sanctions
(interdiction de voyager,
gel des avoirs) contre les

personnes impliquées
dans le putsch.  Le pro-
gramme de la délégation
de l'UA a prévu des ren-
contres pour hier et
aujourd’hui avec les diri-
geants du Front national
pour la défense de la
démocratie (FNDD) et du
parti de l'opposant Ahmed
Ould Daddah, qui dénon-

cent le putsch et prévoient
de boycotter la présiden-
tielle. La délégation avait
rencontré samedi le
Premier ministre et le
ministre des Affaires
étrangères nommés par
les putschistes, ainsi que
l'ancien président de tran-
sition (2005-2007), Ely
Ould Mohamed Vall.

Des émissaires de l'Union africaine (UA) ont ren-
contré le président mauritanien renversé à la faveur
du coup d'Etat militaire du 6 août, M. Sidi Ould
Cheikh Abdallahi, dans le cadre d'une mission de
médiation à Nouakchott, a-t-on indiqué hier dans la
capitale mauritanienne. 

THAÏLANDE

Poursuite des troubles à Bangkok : l'armée
intervient pour ramener l'ordre 

L'armée thaïlandaise a été contrainte
de recourir à la force à Bangkok en vue de
disperser les manifestants antigouverne-
mentaux qui continuaient hier de réclamer
la démission du Premier ministre Abhisit
Vejjajiva malgré l'état d'urgence proclamé
la veille dans la capitale. 

Ignorant les appels du gouvernement à
cesser leurs actions, les protestataires, fidèles
à l'ex-chef du gouvernement Thaksin
Shinawatra, renversé par l'armée en 2006,
poursuivaient leur mouvement en lançant à
l'aube des cocktails Molotov et des pavés
contre des soldats qui ont riposté en tirant en
l'air. Les manifestants ont notamment foncé à
bord d'un autobus sur des soldats provoquant
des affrontements entre les deux parties qui
ont fait au moins 77 blessés, des opposants
pour la plupart, selon les services d'urgence. 

A la suite de ces développements, l'armée
thaïlandaise a, pour la première fois, recouru à
la force contre les protestataires depuis la pro-
clamation dimanche de l'état d'urgence dans
la capitale thaïlandaise et ses environs. 

Le Premier ministre Abhisit Vejjajiva a pris
cette mesure d'exception face aux manifesta-
tions des «Chemises rouges» – surnom des
partisans de Thaksin Shinawatra – qui depuis
des semaines réclament sa démission l'accu-
sant d'être «une marionnette» de l'armée et de
certains conseillers du roi. Face à la poursuite
des troubles dans le pays, M. Vejjajivah, qui a
exclu sa démission ainsi que la tenue d'élec-
tions anticipées, réclamées aussi par l'opposi-
tion, a sommé les protestataires de «rentrer
chez eux» et d'arrêter «de violer la loi ou de
restreindre les droits des autres».  Pour sa
part, le commandant suprême des forces
armées, Songkitti Jaggabatara, a averti que
l'armée thaïlandaise utiliserait «tous les
moyens possibles» pour rétablir l'ordre à
Bangkok.  En vue de ramener le calme et
l'ordre à Bangkok, les autorités thaïlandaises
ont annoncé que plusieurs mesures seraient

prises pour assurer la sécurité notamment des
grands ports, aéroports et infrastructures
majeures assurant que «la situation de
troubles en Thaïlande est en train de redeve-
nir sous contrôle».Pour rappel, les manifes-
tants anti-gouvernementaux avaient accentué
leur mouvement de contestation samedi lors-
qu'ils ont fait irruption dans un hôtel situé dans
la station balnéaire de Pattaya (sud) qui allait
abriter un sommet Asie-Pacifique consacré
notamment à la crise économique mondiale. 

Ces incidents ont entraîné le report sine
die de la rencontre déjà annulée une première
fois en décembre dernier pour des raisons
similaires, à savoir des manifestations contre
le gouvernement. En réaction aux désordres
prévalant à Bangkok, le Japon, principal parte-
naire commercial de la Thaïlande, a appelé
hier les parties en conflit à résoudre «pacifi-
quement» leur différend tout en appelant à la
prudence ses ressortissants sur place. 

La Thaïlande est confrontée depuis trois
ans à des désordres politiques menés, selon
des analystes, par des factions qui se définis-
sent toutes par rapport à Thaksin Shinawatra
qui a gouverné le pays de 2001 à 2006, avant
d'être renversé par des généraux royalistes
l'accusant de «népotisme et corruption». 

M. Shinawatra, homme d'affaires de 59
ans, vit actuellement en exil pour échapper à
une condamnation et à diverses enquêtes
pour corruption dans son pays. 

L'actuel Premier ministre M. Abhisit, 44
ans, est arrivé au pouvoir en décembre der-
nier à la faveur d'un renversement d'alliance
parlementaire. Soutenu par l'armée, il dirige le
Parti démocrate qui dominait la scène poli-
tique avant l'ascension de Thaksin. Il s'appuie
pour gouverner sur une fragile coalition com-
prenant d'ex-lieutenants de Thaksin ayant fait
défection. La Thaïlande, un pays touristique, a
perdu un grand nombre de touristes et d'inves-
tisseurs étrangers, en raison des manifesta-
tions quasi incessantes depuis 2006, en parti-
culier après l'occupation des aéroports de
Bangkok en novembre dernier par «les
Chemises jaunes», surnom des militants de
l'Alliance du peuple pour la démocratie (PAD),
opposé à Thaksin et se réclamant du roi
Bhumibol Adulyadej. 

Le royaume, qui affichait des taux de
croissance supérieurs à 5 % jusqu'en 2006,
est aussi confronté au spectre de la récession
du fait de la crise économique mondiale qui
affecte ses exportations, toujours selon les
analystes.

IRLANDE

L'IRA-Véritable
menace de
mener des

attaques en
Grande-Bretagne 

L'IRA-Véritable,groupe
armé opposé au processus
de paix en Irlande du Nord,
menace de mener des
attaques en Grande-
Bretagne, a rapporté hier
l'hebdomadaire Sunday
Tribune. «Les jours d'une
campagne impliquant quoti-
diennement ou presque des
opérations militaires sont ter-
minés... Mais cela ne veut
pas dire que notre position
ne changera pas. Elle pour-
rait même évoluer rapide-
ment en fonction des cir-
constances», a déclaré un
représentant de l'IRA-
Véritable au Sunday
Tribune. Il a précisé que l'Ira-
Véritable affirme qu'elle
pourrait mener des attaques
en Grande-Bretagne, soit
«en dehors de l'Irlande du
Nord». Le groupe armé a
revendiqué en outre le
meurtre début mars de deux
soldats britanniques près de
Belfast, ainsi que l'assassi-
nat en 2006 de Denis
Donaldson, un ancien haut
responsable du Sinn Fein
principal.

LIBAN

Une patrouille de
l'armée attaquée

dans la Békaâ
libanaise : trois

soldats tués 
Trois soldats de l'armée

libanaise ont été tués et trois
autres ont été grièvement
blessés dans une attaque
armée perpétrée hier contre
leur patrouille dans la région
de la Békaâ (est du Liban),
ont rapporté les chaînes de
télévision nationales. Selon
ces sources, l'attaque a visé
le véhicule de l'armée dans
la localité de Rayak, à une
vingtaine de kilomètres au
sud de Baâlbeck, la grande
ville de la Békaâ. L'armée
n'était pas en mesure de se
prononcer sur l'attaque dans
l'immédiat. 

MAURITANIE

Des émissaires de l'UA rencontrent
le président renversé à Nouakchott
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Téhéran se dit disposé à entraîner la police afghane 
L'Iran est disposé à entraîner la poli-

ce afghane et contribuer ainsi à restaurer
la paix et la sécurité dans ce pays, a affir-
mé hier le chef de la police iranienne, le
général Esmaïl Ahmadi Moghadam.

Dans une déclaration à la presse, M.
Ahmadi Moghadam, a indiqué que la
police iranienne a exprimé sa «disposi-
tion à entraîner la police afghane». Cette
déclaration du chef de la police iranienne
intervient après que l'Iran et l'Otan ont

pris contact lors d'un entretien en mars
entre l'un de ses diplomates et un repré-
sentant du secrétaire général de l'Otan
au siège de l'Alliance atlantique, selon un
responsable de l'Otan. Par ailleurs,
M. Ahmadi Moghadam a souligné qu'au-
cune discussion n'a eu lieu avec l'Otan
«pour une coopération directe avec les
forces étrangères en Afghanistan». «Si
le gouvernement afghan a besoin d'aide,
il doit parler avec les forces étrangères»

présentes dans ce pays, a-t-il encore dit. 
L'Iran avait participé à la conférence

internationale sur l'Afghanistan à La
Haye fin mars après y avoir été invité offi-
ciellement par les Etats-Unis. 

Le vice-ministre iranien des Affaires
étrangères Mohammad Mehdi
Akhoundzadeh avait déclaré à cette
occasion que son pays était «tout à fait
prêt» à participer à la reconstruction de
l'Afghanistan. 


